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vous les engagez dans vos interefts,
& il femble que vous vous établiffey
comme leur {ouverain, au liey que
lors que vousrecevez d’eux quelque
chofe, vous devenez leur efclave en
quelque maniére. 'Ne ‘vous  vantez
pointd’avoirobligé voftreami; ceft
lui faireinjure d’en parlerfeulement,
Laiflez 1us le {oin de publier” voftre
generoftté , vous ne pouvez pas de-
{irer un plus illuftre témoigrlage de
{areconnoiffance.
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I L n’y apas grande difference en-

tre uningrat, & celui quife plaint
trop' ouvertement qu’on lui a refufé
lagrace quil efperoit. 1la grand tort
dappeller‘injlftice’ ce ' qui tout au
plus neiwient queé d’un défaut deli-
beralité 3 un homme qui en ufe de
la forte , ne diftingant pas:ce qui
fe doit'par juftice’, dravec ce que
'on accorde: par liberalité ; ne fe
=100 croit
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R ERLEXIONS
croit jamiais, obligé -4 la: reconnoi-
fancelcioi ile 'deast It o
XXXV L

O N ne s'eft pas obligé 3 dofiner

tolijours , quand.on:a.donn¢
{ouvent 3 -il femble méeme que Pon:
oft en.droit-de-refufer -quelquefois,
{ur tout-lots qiron aperdu fes:bien-
faits en obligeant des ingrats;  mais
i1 eft hors de doute que celuiquire-

goit totjours, n'a pas pou celaplus:

de droit de demander.
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L ’Ingratitude eft une chofe trés=

commune & fort ordinaire, par-

mi les hommes. s H-arnve rarement|
que le fouvenir, duni bienfaiti-dure:
plus-d'un jours ; La grandenr: d>un;
bienfait eft aifément. effacée ‘par.-la

grandeur d’une injure, - & il yatant

de cormuption: parmi les hommess!
quilseroyerit neftre plus obligezde’
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